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Dös que celui-ci eut joui dans toute la gloire des
applaudissements du public, il reprit son ölan et
enfonga ses cornes dans le sol, mettant ainsi le
monstre en mille morceaux.

Depuis, la commune de Bagnes exploite ä son
benefice les päturagesde Louvye. Mais le vainqueur
n'a point joui de sa victoire. Dös qu'on lui eut
arrachö son armure il tomba mort, d'emotion sans
doute, car son corps ne portait aucune trace de la
moindre blessure.

(A suwre). Louis Courthion.

L'EGLISE ABBATIALE DE PAYERNE 1

NOTICE BIBLIOGRAPHIQUE

Quand on montre au voyageur les curiosites multiples de

Payerne, il s'arrete avec admiration devant les restes de
l'ancienne eglise abbatiale de cette ville, particulierement
devant le choeur et les gracieüses chapelles annexees au
transept. L'impression du touriste est moins agreable quand
il aborde l'eglise par sa facade opposee, par la tour Saint-
Michel. Mais oü le charme cesse tout k fait, c'öst quand on
penetre dans l'interieur du bätiment. Au lieu des pilastres
elances, des voütes hardies de la vaste nef: des cloisons de

planches, des escaliers de bois, des locaux Stroits et mes-
quins. Ici est la chambre du concierge, lä la cuisine, ailleurs
la geole, un peu plus loin la chambre d'instruction, puis des

magasins oü l'on peut admirer l'ordre et la prevoyance de
l'administration militaire, oü sont ranges, avec la symetrie
la plus rigoureuse, selles, harnais, sabres et fusils, lits,
matelas et couvertures. L'eglise a ete desaffectte. Apres la
Reformation et la bienheureuse conquete du pays de Yaud,
les Bernois en avaient fait un grenier. Aujourd'hui, nous
l'avons transformee en caserne, en prison et en arsenal.

Les historiens qui l'annee passee ont assiste k la fete des
deux societe d'histoire Suisse et Romande ont pu, sous la

1 J.-R. Rahn. VEglise abbatiale de Payerne. Memoire traduil de
I'allemand, par William Cart, et publie par la Societe d'histoire de la
Suisse romande. Lausanne, Georges Bridel et C", 1893.
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direction eclairee de M. le prof. Rahn, depouiller l'antique
eglise de ce revetement interieur de madriers, de planches
et de poutraisons dont Fa dotee l'esprit trop pratique de nos
ancetres; ils ont vecu un instant par la pensee aux epoques
antiques ou la vieille eglise etait vraiment une eglise, ou les
pieux moines passaient en procession sous les voütes
sacrees; ils ont pu remonter jusqu'ä l'epoque plus lointaine
encore du premier cloitre, de la reine Berthe et d'Adelaide,
au temps de la fondation de l'abbaye de Gluny.

Comme la plupart des monuments similaires, l'eglise
abbatiale de Payerne, telle que nous la connaissons aujour-
d'hui, est due ä l'ceuvre de plusieurs generations, de plu-
sieurs siecles. La fondation de l'abbaye, sous les auspices
de l'ordre de Cluny, remonte ä 962. C'est ä cette epoque
aussi que fut bätie l'ancienne eglise abbatiale. De cette
premiere construction, il nous reste peu de chose, la tour
Saint-Michel et quelques pilastres ä l'entree de la nef.
Encore faut-il, pour se la representer telle qu'elle devait etre
au XIme siecle, remplacer la toiture actuelle par une tour
centrale ou par deux tours laterales plus elevees, et se

figurer, au lieu des fenetres actuelles, des ouvertures beau-
coup plus etroites et beaucoup moins nombreuses, percees
dans la facade de la tour. La tour ainsi faite pouvait servir
au besoin de refuge et de forteresse.

La nouvelle nef date de la fin du XIme ou du commencement

du XIIme siecle. Elle possede les caracteres architectu-
raux de l'ecole bourguignonne. La puissante impulsion qui
venait de Cluny se faisait sentir en effet dans les constructions

aussi bien que dans la doctrine monastique. Mais
toutes les eglises de l'ordre de Gluny ne sont pas arrivees au
meme developpement que celle de Payerne. « Ici, dit
M. Rahn, nous arrivons presque ä l'apogee de l'architecture
bourguignonne. » Les parties orientales de l'eglise, le chceur
et les chapelles adjacentes datent probablement du milieu du
XIIme siecle. Elles sont infiniment plus riches, plus develop-
pees, et l'ogive, qui devait transformer les cathedrales des
siecles futurs, y apparait dejä. Quant au clocher actuel, il a
probablement ete eleve au XVme siecle, ä la place d'une
tour romane. La fleche elancee a ete construite en 1645, une
aiguille plus ancienne ayant ete abattue par un orage.

Paul Maillefer.
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